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Avertissement 

N’ayant pas eu accès aux archives détenues au service historique de la défense, ce document réalisé à 

partie de documents « ouverts », acquis ou trouvés sur internet, présente donc des lacunes et 

imprécisions. Il reste superficiel car les documents en ma possession n’ont pas permis d’entrer dans le 

détail des mouvements et des actions des tabors et des goums. 

Les sources principales utilisées sont citées dans le document de synthèse sur les goums. 

L’orthographe des noms de lieux ayant passablement évolué dans le temps et dans les écrits, ces 

évolutions se retrouvent aussi dans ce document.  

Pour avoir une idée d’ensemble de la campagne d’Italie, le lecteur pourra se reporter au document de 

synthèse concernant cette campagne, présent sur le site. 

Pour une meilleure lisibilité des cartes présentées dans ce document, la représentation des goums et 

Tabors fait l’objet du tableau ci-après. 

 

Toute aide pour améliorer ce document est la bienvenue.  
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Ordre de bataille et rattachements 

Le 3e GTM combat en Italie du 17 décembre 1943 au 22 juillet 1944. 

1. Ordre de bataille 
Il est commandé par le lieutenant-colonel Massiet du Biest. 

Goum de commandement et d’engins du GTM : ??? 

Le 9e Tabor est commandé par le chef de bataillon Picardat. 

Composition 

- Goum de commandement et d’engins : ??? 

- 81e goum : capitaine Ruel. 

- 82e goum : lieutenant Levraux. 

- 83e goum : capitaine Jouin. 

Le 10e Tabor est commandé par le chef de bataillon Boulet-Desbarreaux. 

Composition 

- Goum de commandement et d’engins : ??? 

- 84e goum : capitaine Gascou. 

- 85e goum : capitaine Coulon. 

- 86e goum : capitaine Gondy ( le 19 mai 1944 dans la Vallée della Cerasola), lieutenant 
Santoni. 

Le 17e Tabor est commandé par le lieutenant-colonel d’Alès ( le 5 juin 1944 à Carpineto Romano), 

chef de bataillon Parlange. 

Composition 

- Goum de commandement et d’engins :??? 

- 14e goum : lieutenant Vaugien. 

- 18e goum : capitaine Feaugas. 

- 22e goum : capitaine Barré. 

2. Rattachements successifs 
Le 3e GTM est engagé aux ordres de la 3e DIA du 3 mars au 30 avril 1944 ; de la 4e  DMM du 9 mai au 
22 juin 1944 ; de la 3e DIA (au sein du groupement Guillaume) du 23 juin au 2 juillet 1944 ; de la 4e 
DMM du 2 au 17 juillet 1944.  

- Le 9e Tabor est aux ordres de la 2e DIM du 8 au 23 février 1944, puis aux ordres de la 3e DIA 
du 23 février au 3 mars 1944 ; 

- Le 17e Tabor est aux ordres de la 3e DIA du 30 janvier au 23 mars 1944, puis de la 4e DMM du 
24 mars au 6 mai 1944.  
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Déroulement des opérations 

Le 17 décembre 1943, le 3e GTM débarque en rade de Naples.  

Rattaché à la 3e division d’infanterie algérienne (3e DIA), il monte en secteur les 1er et 2 janvier 1944, 

mais il n’est pas engagé avant la fin du mois de janvier 1944. 

1. En secteur, 30 janvier au 6 mai 1944 

 

1.1. Dans le secteur de la 3e DIA, sous-secteur sud 

Le 30 janvier 1944, un goum du 17e Tabor est mis à la disposition du groupement Bonjour (3e DIA) pour 

surveiller et nettoyer le bas des pentes sud du Belvédère et la plaine du Rapido.  

Dans la nuit du 2 au 3 février, en entier à la disposition de la 3e DIA, le 17e Tabor se porte au sud-ouest 

des cotes 700 et 720, avec pour mission de s’infiltrer vers la crête du mont Cairo.  
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Le 3 février, les derniers combats sur le Colle Abate marque la fin de la bataille du Belvédère. Les unités 

prennent une posture strictement défensive. Le 17e Tabor continue d’assurer la couverture au sud des 

lacets de la route de Terelle et la liaison avec les unités alliées sur sa gauche. 

Le 23 février, suite à la réorganisation du dispositif d’ensemble, le 9e Tabor est mis aux ordres du 5e 

RTM dans le sous-secteur nord de la 3e DIA. Le 17e Tabor assure dans le sous-secteur sud la liaison 

entre le sous-groupement du Colle Abate et le sous-groupement du Castellone.  

Le 3 mars, le 10e Tabor est mis à la disposition de la 3e DIA et, le 7 mars, il relève le 17e Tabor.  

Après quelques jours passés en réserve de secteur, le 17e Tabor est affecté le 16 mars à la 4e division 

marocaine de montagne (4e DMM) et la rejoint le 25 mars dans le secteur du Garigliano.  

Le 2 avril, après la relève de la 3e DIA par la 4e DI britannique, le 3e GTM (moins le 17e Tabor) est envoyé 

au repos dans la région de Teano (50 km NNO Naples). Le 30 avril, il passe en réserve générale du corps 

expéditionnaire français en Italie (CEFI). 

 

1.2. Dans le secteur de la 2e DIM, sous-secteur sud 

Le 8 février, le 9e Tabor est mis à la disposition de la 2e division d’infanterie marocaine (2e DIM) et 

intègre le groupement blindé du sous-secteur sud de la division.  

Il quitte la 2e DIM le 23 février pour la 3e DIA, suite à la réorganisation du dispositif d’ensemble. 



TIRAILLEURS D’HIER ET D’AUJOURD’HUI 

  
Deuxième guerre mondiale 
Italie 1943-1944, 3e GTM 

Page 5 

 

1.3. Dans le secteur de la 4e DMM (boucle du Garigliano) 

 

Les 27 et 28 mars, intégré au groupement nord le 17e Tabor relève les 4 et 44e régiments de 

reconnaissance britannique sur la rive gauche du Garigliano.  

Le 6 mai, le 17e Tabor rejoint le 3e GTM en réserve générale. 

 

Le 9 mai, le 3e GTM est rattaché à la 4e DMM, au sein du corps de montagne sous les ordres du général 

Guillaume. 
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2. La campagne de printemps, 11 mai au 2 juin 1944 

2.1. Bataille du Garigliano, 11 au 21 mai 1944 

 

Non engagé dans la bataille de rupture des 12 et 13 mai, le 3e GTM au sein du groupement Bondis (2e 

RTM, 3e GTM) se met en place le 13 mai au soir dans la région du col de Crisano, au NNO de Castelforte, 

en vue de l’exploitation qui doit débuter à partir du 14 mai.  

Le 14 mai, le groupement Bondis marche en direction du mont Fammera. Débouchant de la crête col 

de Crisano, colle Ceschito, il franchit à 08h30 la route Castelforte, Coreno puis poursuit vers l’ouest. 

Dans l’après-midi, il est arrêté par des résistances ennemies à Massa Valente. 

 

Le 15 mai, le groupement escalade le monte Fammera et atteint le mont Chiavica en fin d’après-midi. 
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Le 16 mai, le groupement progresse dans la région du mont Finitizie et se prépare à occuper le mont 

Lago.  

Le 17 mai, agissant sur sa droite en liaison avec le groupement Chappuis (3e DIA), le groupement 

s’empare du mont Lago. A 11h00, l’ennemi ayant évacué Esperia, le groupement est orienté sur Pico. 

En fin de journée et dans la nuit, il s’empare de la Casa San Martino et de Punte Romano.  

Le 18 mai, le groupement s’empare du mont Madone di Montevetro. Chassé de sa position dans la 

matinée par une contre-attaque ennemie, il la reprend entre 16h00 et 19h00, tout en occupant 

simultanément les monts Vaccaro et Fumone.  

Le 19 mai, le groupement progresse légèrement au nord-ouest. Il occupe le Morrone del Saracino mais 

il est arrêté par une vive résistance ennemie en avant de la Sierra del Lago. Les éléments de droite du 

groupement, sur le Punte Savino et le Madone di Montevetro, sont relevés par la 3e DIA.  

Le 20 mai, le groupement dépasse la Sierra del Lago et, en fin de journée, s’établit sur la crête du mont 

Fontanino.  

Le 21 mai, le groupement occupe à 09h00 le Monticelli di San Onofrio et les versants sud du massif du 

mont Pastenese. A midi, il domine la route Pico, Itri. Vers 18h15, avec l’aide du détachement blindé 

Dodelier, il tente de s’emparer du carrefour des routes Pico, Itri et Pico, Lenola, mais ne parvient pas 

à déloger l’ennemi. 
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2.2. Marche sur Rome, 22 mai au 2 juin 1944 

 

2.2.1. La manœuvre Campodimele, Lenola, Castro dei Vosci 
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Le 22 mai, le groupement progresse vers Pastena puis attaque le mont Castello. Il est rejeté par deux 

puissantes contre-attaques ennemies et doit se replier au sud de la route Itri, Pico.  

Le 23 mai, le 3e GTM participe à la prise du Schierano tandis que le reste du groupement reprend le 

mont Castello et pousse jusqu’au Colle Cocco.  

Le 24 mai, avec le groupement Bondis réorganisé (3e et 4e GTM, deux bataillons du 1er RTM et deux 

bataillons du 2e RTM), le 3e GTM participe à la conquête à 09h00 du mont Cima Alta et du mont 

Ceretto ; dans l’après-midi des patrouilles sont lancées vers le Colle Santa Lucia.  

Le 25 mai, le groupement Bondis (3e GTM, deux bataillons du 2e RTM et un bataillon du 1er RTM) prend 

le Colle Santa Lucia à 07h00. A 08h30, il arrive à hauteur de la vallée du Traversa. Il atteint le mont 

Rotondo à 18h30 après s’être emparé successivement du mont Calvo (17e Tabor), du mont Calvili et 

du mont Erta (10e Tabor). Des éléments du 3e GTM sont poussés sur le mont Caruso.  

Le 26 mai, les éléments du 3e GTM présents sur le mont Caruso sont relevés ; le groupement nettoie 

la région du mont Rotondo. 

2.2.2. La manœuvre Amaseno, Prossedi, Palombara 

Le 27 mai, le groupement Bondis tient le mont Rotondo et 

verrouillant la trouée de Castro dei Vosci. Des éléments légers 

envoyés en reconnaissance trouvent la localité inoccupée et s’y 

installent avant d’être relevés par la 2e DIM. Dans l’après-midi, 

le groupement nettoie les pentes nord-est du mont Campo 

Lupino.  

Le 28 mai, le groupement est relevé face à la trouée de Castro 

dei Vosci par la 2e DIM. 

2.2.3. La manœuvre Priverno, Carpineto, Montelanico 

Le 29 mai, flanc-gardant au nord le groupement Louchet qui progresse vers Carpineto Romano mais 

est arrêté par les résistances établies sur les pentes du mont Mattarese, le sous-groupement Leblanc 

(1er et 3e GTM) déborde par le nord et occupe le mont Acuto (3e GTM) à 19h30 puis le mont Sentinella 

à 22h30.  

Le 30 mai, le sous-groupement Leblanc continue à progresser à travers les monts Lepini en direction 

de Gorga. En fin de matinée, il occupe la cote 1000 (mont Acquaviva), le mont Salerio (3e GTM) et le 

mont Pilocco.  

Le 31 mai, le sous-groupement Leblanc dépasse le mont Catelio et la vallée Cisterna. En direction de 

Gorga, le 3e GTM est arrêté par une forte résistance à la Guardiola.  

Le 1er juin, le 3e GTM enveloppe Gorga par le sud et par le nord en occupant le mont Pietracquare, le 

mont Favetozzo et la valle Forana.  

Le 2 juin, le 3e GTM occupe Gorga, abandonné par l’ennemi. 
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3. Repos et déplacement vers l’Ombrone, 3 au 22 juin 1944 
Placé en réserve en même temps que le corps de montagne, le 3e GTM se regroupe dans la région de 

Norma, 10 km ouest Carpineto Romano.  

Le 5 juin à Carpineto Romano, l’explosion d’une mine à retardement dans le château abritant le PC du 

17e Tabor cause la mort de 6 officiers (lieutenant-colonel d’Alès, commandant le tabor, et son état-

major), 6 sous-officiers et 26 goumiers et fait une vingtaine de blessés.  

Le 22 juin, le 3e GTM fait mouvement vers la zone de la 3e DIA où il doit intégrer le groupement 

Guillaume. 
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4. La campagne d’été, 23 juin au 4 juillet 1944 

4.1. Poursuite de Tuscania à Sienne, 23 juin au 2 juillet 1944 

4.1.1. Du Monte Amiata à 

la coupure de l’Orcia, 23 et 24 

juin 

Arrivé dans la nuit du 22 au 23 

juin, le 3e GTM est en place le 23 

juin au sud-ouest de Cinigiano.  

Le 24 juin, le groupement 

Guillaume (1er et 3e GTM) couvre à 

l’ouest la progression du 

groupement blindé sur l’axe 

Paganico, Bagni di Petrolo ; il 

atteint le Torrente Farma en fin de 

journée, au sud de Lama. 

4.1.2. Passage du Torrente 

Farma, 25 et 26 juin 

Le 25 juin, le groupement 

Guillaume ne parvient à faire 

franchir le Torrente Farma que par 

des éléments légers qui, sous le 

feu de l’ennemi, ne sont pas en 

capacité d’aménager la coupure. 

Le gros du 3e GTM est face à 

Monti.  

Le 26 juin, le groupement 

Guillaume franchit le Torrente 

Farma et pousse vers le nord. Le 3e 

GTM atteint la cote 484 et le 

Poggio delle Caggiole, au sud de 

San Lorenzo. 

4.1.3. Marche sur Sienne, 27 juin au 2 juillet 

Le 27 juin, poursuivant sa progression vers le nord malgré une forte résistance de l’ennemi, le 

groupement Guillaume (1er et 3e GTM) atteint la ligne Romitorio, Tocchi (3e GTM).  

Le 28 juin, le groupement Guillaume dépasse la route Monticiano, San Lorenzo vers midi et atteint 

dans la soirée le sud de Pentolina où le 1er GTM est arrêté par une forte résistance.  

Le 29 juin, l’ennemi ayant décroché pendant la nuit laissant un terrain très miné et des bouchons 

d’infanterie, le groupement Guillaume progresse lentement en direction de Rosia. Le soir il atteint le 

parallèle d’Orgia. 
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Le 30 juin, le groupement Guillaume atteint la ligne Podere Causa, Poggio Siena Vecchia (3e GTM) en 

fin de matinée. Dans l’après-midi et en fin de soirée, il borde la route n° 73, du nord de Podere Causa 

à Rosia, qui résiste encore.  

Le 1er juillet, le groupement Guillaume franchit la route n° 73 et atteint la région de Cerbaia et de 

Palazzavelli (3e GTM).  

Le 2 juillet, repassé à midi aux ordres de la 4e DMM, le groupement Guillaume atteint en fin de journée 

la cote 530 de Castellacio, Poggio Pestinale (3e GTM) et Ancaiano. Il est arrêté devant le village de 

Cetinale, fortement tenu. 

 

4.2. Combats au NNO de Sienne, 3 et 4 juillet 1944 

Le 3 juillet, progressant sur la direction Molli, Marmoraia, le groupement Guillaume (1er et 3e GTM) 

atteint dans la journée son objectif : le Poggio ai Legni. 
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Le 4 juillet dans la matinée, relevé par dépassement par le groupement Bondis, le groupement 

Guillaume se rassemble dans la région sud du mont Vasone (3,5 km NE Poggio ai Legni).  

Le 9 juillet, il passe en réserve du corps de montagne à Buliciano (2 km SE de Castel San Gimignano).  

Le 13 juillet, les trois GTM cessent de participer aux opérations actives. 

 

Le 17 juillet, les 1er et 3e GTM rejoignent la région de Civitavecchia (60 km NO Rome). Ils embarquent 

les 21 et 22 juillet à destination de la Corse. 
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Citations & fourragères 

3e groupe de tabors marocains, une citation à l’ordre de l’armée 
« Sous les ordres du lieutenant-colonel Massiet du Biest, engagé fin janvier 1944 dans le secteur San 

Elia-Monte Cairo, a donné dès les premiers engagements, la mesure de son esprit offensif que ni 

l'ennemi, ni le terrain, ni les conditions atmosphériques ne parvinrent à freiner.  

Nettoie en avril la rive gauche du Garigliano par une série d'embuscades et de patrouilles de nuit qui 

interdisent à l'ennemi le franchissement de ce cours d'eau.  

Le 14 mai, après la rupture du dispositif ennemi, le 3e GTM franchit l'Ausente de vive force, se précipite 

à l'assaut du Fammera qu'il atteint dans un temps record, faisant 245 prisonniers et tuant de nombreux 

Allemands.  

Du 16 au 27 mai, malgré des pertes sensibles et des fatigues exceptionnelles il repousse sans arrêt 

l'ennemi à travers les monts Aurunci, s'empare durant cette période des monts Lago, Fumone, Calvo, 

de la cime Alta et du Cavilli, ouvrant à Castro dei Volsci la porte de la vallée du Sacco. Du 1er au 3 juin, 

il enlève brillamment Gorga, dernier bastion de la résistance allemande devant la plaine de Rome. 

Enfin, du 25 juin au 4 juillet, en une série de combats offensifs ininterrompus, il franchit les coupures 

de Farna, Merse, Rosia et assure le débordement de Sienne. A fait au cours de ces opérations, 418 

prisonniers, détruit un grand nombre d'ennemis et une grande quantité de matériel. » (Décision n° 85, 

du 22 septembre 1944) 

10e Tabor, une citation à l’ordre du corps d’armée 
« Magnifique unité qui sous les ordres du chef de bataillon BOULET-DESBAREAU, n'a cessé, depuis le 

début des opérations offensives, de faire preuve d'une ardeur et d'un mordant exceptionnels.  

Le 14 mai, au col de Crisano et sur les pentes de la vallée de l'Ausente, a effectué avec brio 

d'audacieuses opérations de nettoyage, capturant de nombreux prisonniers, pendant qu'un de ses 

Goums réussit par une manœuvre hardie à traverser par surprise l'Ausente, malgré la présence de 

chars ennemis et à s'installer au pied de la falaise du Fammera. Le lendemain, enlève brillamment cette 

falaise, y faisant encore un nombre important de prisonniers.  

Le 19 mai, engagé à l'avant-garde du Groupement, dans un terrain tourmenté, hérissé de nids de 

résistances fortement organisés, se lance résolument à l’attaque et malgré la perte de deux de ses 

commandants d'unités tués dès le début du combat, réussit après une lutte menée jusqu'au corps à 

corps à enlever la première position ennemie du Monte Pota. Violemment contre-attaquée après une 

intense préparation d'artillerie et de mortiers ennemis, réussit à maintenir intégralement ses positions. 

Malgré les pertes sévères subies, rejette l'ennemi qui laisse de nombreux cadavres sur le terrain.  

A, du 14 au 19 mai, capturé au total 206 prisonniers, dont 4 officiers. » (Ordre général n° 120, du 20 

juillet 1944) 


